
LE SAMEI

Qui se sert de l'épée Périra par l'épée UNE COMPLAISANCE APPRECIEE Comme quoi les animaux sont
supérieurs aux hommes

La Corbeau, (m1îi m'a las vit ce (lui se passe :li
dessus de lui.) -Pou rquîoi est-ce que lat Provideinci
a fait les vers si Ietits ? Ç'a lie vaut vrittueît pas li
peiite (le se baisser pour' eux.

Cl3TRu0)8i' D'E~NTANT

I><tit h'ol.- I)ite!s donc, iaotlsieutr Rober't,
pourqîuoi est-ce que vous lme faites pas lat detuamtde,
(lolto ?

Isitbelle.-Bob, mitou. itifitie, (lui t'aL poussé à
pitler comumnle cela '1

Bel.- Boit, c'est ititati qtîi disait que si qunel-
qu'uni t'ett doitait lat cltatce, tu sauterais vite
dessus. ('est î'it. (lue pour voir si tu sautes plus
lîau t (tue uiloi.

LES BIENFAITS DU TIRE-BOUCHON

Ilme. -Je pariîe, Aral el le, quie, tu t tas pas ê<cou t
traître imot.

jfict oitiu,'i. - (-)I itou01, Jack, J'ai
etiteta ut. ,Je n'ai pas per'dt l i itot de< ce <l1t' lat
sinicè'e a (lit à soit cousiti.

Extr'aits (lit livre <le îmotm's d'utîe voyage'use
Ici' joui', à b ortd (1i steatiret' ci.l mîite tues',

tmau<tvais tem ips, coîtîpagit iettasae
2e.jour. Lt' capitainie est trè3 aimîtable. Il mue

fait u ste dèclarat ioît d'autour t' il Ille <lettiande ua
Illiain. Je refuse.

3.t jour. Le capitaitte fait (les scènies. Il mte-
t'aLce (le lite, tuer et (te se tuer luiintètue.

-le jour. Il jure (le faire sauter' le mavut'e avec
les trois cetmts passaigers a bord.

5ue jour. .1 'ai sauivé lit vie a 300 passager's.

Etitre tîédeciti
-Vsous avez l'ait' lieii eim'lî tiité,, cliet'confrète 7
-Ali ! te mi'eui par'lez pas J e tousse ...cotmttte

tut cliemit

uu /~.s ' -Ml<)ti eiut J u liet t, vous

sept fois su r unL canlard et le cin an
lieu de courir après s'est itis à hiurler et

fein - il est up rt i la <lucu e <tants les Ja mmm bs.
éuit .11. ifel. (..I, lun itiavais chiieil

savez-vous qute vous avez tire sur uiti
touît c'a iard de lois et que timonl edii est
cui - p;îst i l>icîî itmort i ié d'êtrte al lé t,-ec uii

cliass<'ur t'omît me vous" Il s'enl était bienl
;Iperç(u, lui!

Lt'i'eet' - esusatges tuoilernies tule justiliesit
de delnatder quelle est la (lot que vous allez
don tnt' à votrte fille?

L~ ,è'.- es usges odernies tue justîlieitt
(llei e , vous (eletatttet' coît 1 ieti vous aIllez

rxel' (le vieilles (lettes aveu ce qute Je vais dont-
lier à votre fetiume.

Danis tule mlaisonl de petisiomi
Lit s'îrcnnt,.- Voule'z-vous <lut beuli re
Le p'sn ni. escje sttis (le lat temîuipè-

t'ai ce.
Liter nt' -el e vous eîmmpèclie pas <le

preit'e dtî beurrme.
&~ penisioilajr''. -O)u i, car' fjai J uré (le lime

prendre rieni de fort.
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Le »<nster ahci eivittion, jeIai,
mtuais J'ai été obligé (le lm'accravec iti tir'e-
boîsclloti.

La ditie'.-M ais ça doit vous faire plaisir
cela ! Vous avez l'air à talit *Jouir <le tout ce
(lue voust arracîtez; avec ut% tite-boucltoit.

,1. pe'uxt po<m.. < cotit jter qte .1'ai
les deux prix. D'abord lat poimimu Ale\aîtilte...

Let !...m mn.S -t p lock.


